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rations d'un compte , Se par ménagement pour Je Séminaire
; pour fcn-

tir , dit-on , combien cette offre eil avantageulè au Séminaire , il fulfic

de faire remarquer que quand il Jie devroit au Chapitre que la relli-

tution des jouillànccs pendant trente années, elle monteroit à une
fûmme de plus de quatre cent mille livres. Le calcul ell facile à taire ; la

Cure produit quatre mille livres par an , les quatre Chapelles mille livres,

les fèpt Prieurés trois mille livres , ces ditîorentes fbmmes font déjà deux
cent quarante mille liv. outre cela le (èminaire a encore profité feul de-
puis l'établi llement du Chapitre :, de tous les gros des Canonicats qui

étoient .'> plupart vacansj, ou dont les Titulaires étoient ablèns & cn\-

ployés dans d'autres Bénéfices. Tous ces gros doivent être mis en maffe

,

éc forment un objet de plus de vingt mille livres.

Le Séminaire a encore touché pendant plus de dixannées la moitié des

revenus de l'Abbaye de Maubec
, y compris les Prieurés d'Eve& de Cha-

zelle , évalués à cinq mille trois cent vingt-trois liv. & de ceux de l'Ab-

baye deLeftrées , évalués à quatre mille trois cent livres , déduiflion faite

des charges.

Combien de dépenfès tournées à fbn profit , & contre les intérêts

du Chapitre ! On le rapelle à cet égard ce que diibit le fieur le Fevre

en 172 1. Combien de dommages ne lui a-t-il pas caufé,*, {bit en l'empê-

chant d'acquérir , foit en détournant à fon profit les libéralités qu'on au-

roit voulu faire au Chapitre ! Pour en juger , il n'y a qu'à comparer les

lîtuationsde ces deux corps. Le Séminaire poflede des biens immenlès

,

lefieurHenriaut,le fieur de la Marche , le fieur le Fevre en dépolent, tout

le Canada en dépolèroit. Le Chapitre n'a pas feulement de quoi Ce loger.

La fbmme de cinquante mille livres qu'il demande pour touteindemnité ,

n'eft pas à compter dans la plus grande rigueur la fixiéme partie de ce

que le Séminaire devroit lui reflituer : il ne peut donc y avoir de diffi-^

culte de la lui accorder.

Au moyen de cttee fomme , le Chapitre fe trouveroit en état de faire

travailler inceiïàmment à la conlbuélion d'un bâtiment où puifent de-

meurer les Chanoines , le Curé & les Vicaires , les Enfans de Chœur,
& généralement toutes les perlonnes néceffaires pour le fèrvice de l'E-

glilè Cathédrale. On lait qu'il n'y a point de Chapitre qui .1 ait un Cloî-

tre ou des Maiibns pour Tes Olîîciers. L'emplacement (ùr lequel le Cha-

pitre propofè de bâtir , appartient à la Fabrique dont les biens & revenus

lui ont été unis , & efl; le plus convenable par là proximité de l'Eglilè.

Le Chapitre en le reftraignant à une fbmme de cinquante mille livres

pour tout ce qui lui ell dû , croit être fort en droit de demander que Lt

petite Terre de la Canardierelui Ibit abandonnée ; ce fera de la part du

Séminaire , qui poflede des Maifons de plaifàncc de routes efpéces , un

foible dédommagement.


